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Son Eminence le Cardinal Taschereau

Un deuil bien lourd pèse sur le
Canada.

L'Eglise vient de voir disparai-
tre son plus auguste représentant
parmi nous, et le pays, un des
hommes les plus remarquables
(lont il se soit jusqu'ici glorifié
l'Eminentissime Elzéar-Alexandre
Taschereau, Cardinal prêtre de la
Sainte Eglise Romaine, s'est en-
dormi dans le Seigneur le 12 du
courant, en son palais épiscopal à
Québec.

Cette nouvelle, à laquelle on
s'attendait pourtant, a produit dans
tout le Canada une impression aus
si profonde que doulourcuse. Elle
a presque pris les proportions
d'une calamité nationale, car celui
qui vient de mourir était à la fois
la gloire et le Père de son peuple.

Des télégrammes sont arrcié en
grand nombre de la part des in
cipaux personnages canadiens, d
nombreux évêques étranger
de plusieurs Cardinaux, d'offi
ciels Anglais et Français et de
Sa. Sainteté Léon XIII, tous ap-
portant de sincères sympathies i
Mgr L.-N. Bégin. La presse cana
dienne, sans distinction de race i

de crQyance, a fait écho à la do0
leur de l'Eglise, et pendant plu.
sieurs jours tous les jouirnau en
deuil ont raconté à leurs lecteurs les
vertus et les œuvres de cet hom
me illustre. Pas une voix discor
dante ne s'est fait entendre, tanta
été entière l'universalité les re
grets.

L'OisEAU[u Mouc.F n'a ceIrto

pas l'ambition de rençhir sur unI

t
b'

r

p-

I
l

complet hommage rendu à cet-Iu s e époque un exem-
grande mémoire. Si nous ve- pie d'ordre, de travail et de piété.

ons meler notre voix au concert Il est écrit que " le jeune homme
énéral, c'est par amour filial, com- suivra dans sa vieillesse les sen-
le l'enfant qui, sans se préoccu tiers qu'ilaura suivis dans sajeunes-
er des assistants,vient baiser avec ;e." Le jeune Taschereau semblait
énération et larmes les restes dec 'avoir compris. Quoiqu'il en soit,
elui qui lui fut un père.'I prit au Petit Séminaire de Qué-

Nous ne nous attarderons donc bcc, durant son cours classique, ces
as à donner des dates et des dé- abitudes de régularité dont il.,ne
ails que l'on retroyVve sur tous les se départit jamais dans la suite.
ournaux. Une pensée nous tou- Il était Bénédictin par nature.
he particulièrement. Nous aimons à le présenter ici

L'illustre personnage qui vient î nos-jeunes amis les étudiants,
e s'éteindre fut toute sa vie un comme un modèle à imiter. -Nous
oime de règle et de devoir. Il avons la conviction profonde que
Lut sur ce point avec lui-même c'est à cette régularité austère que

'une intransgeance absolue. C'est le Cardinal a dû de parvenir au
our cela que, aux (différents âges plus hautes dignités de l'Église et
e sa vie si longue et si remplie, 'êre si utile à la patrie et à latre-

b le retrouve toujours lui-mêmec, lgion.
houjours d'une régularité implaca- Sansdouteil avaitde brillantes ap»

le. tudes et d'heureuses dispositions
Toutefois, hâtons-nous de le di- a-aturelles, mais que de jeunes gens

e, cette implacabilité n'était que ans nos maisons d'éducation son t
)our lui-mêmre. Sous lapparence-superbement doués, et jettent un
'une r-éserv\e quelq~ue peu froide, peu à tous les vents les qualités
emlpérée par une certaine timidi- e l'esprit et du coeur qu'ils avaient
é naturelle, le Cnardinal cachait une reçues de Dieu pour les consacrer
une aimante, sym athique et bon- ' soen service. Loin de nous de

me. comme ilarrive e ir. clouloir inculquer à qui que ce soit

ues vrais verueux il était d'autant une ambition alsaine ; mais n'est-
)oIs indulgent pour les autres qu'il .1 pas vrai que Dieu choisit pour

tatplus sévère pour lui-i-mêmý,ie. ses Seuvres ceux qu'il trouve prêts
Il savait assurément faire la part -tu moment où il en a besoin ? Et
les circonstances et proportionner puis, un peuple est grand et fort
ýes actes de soni autorité aux Ili-lorsque chaque individu fait le
positions et au caractère. Les fa- mieux possible fructifier les quali-
ultès et les énergries (le 5sonflu"és et les talents que Dieu lui a
taient maintenues par sa ere l'onnés.
lans un équilibre parfait. -omtes Le june Taschereau ne négli-
ýes démarches, toutes ses actions ca -i rien, et cultiva sans faiblesse

oujorse'un régurla riéimlauca-

taiuterégs, parâtg raissou qeuie.lacune le champ de son intelli-
Sétat la l rai u ence et de son cour.

our li-mêmS be. Sousel'appariol ee -1

n rs elque u siuellemoisson de vertus
paraissait a peu' r s jaiS iu Veuv*iS, de mérites et de gloire

~(nvisagre, leuc'lavait pris pC il S a cuteillies pendant son demi
:u iesereieimpassiCilité itue de vie ublique! Quellesour-
e raison quirglait aussi toute s ael biens a été cette moisson

'écnetait pas la' froide raisonbu- pouses compatriotes, et quelle
naue.e rêvée par la pilosc, ï )hit et ,ouronne de gloire éternelle il s'est

a si fY-tcillcienùnItpreetdusetitntnhaut
pes pei Nous sveons pas sur cett

ciéepar la grâce, cétait eusde partie de sa vie. Elle a été
raiso:i, mais la raîi (>0Ci 11:11Î p i n s 1aon ient traitée dans la
1e. Vif esprit de foi, et guidant cne ooressc.

eslnt vrIlverlteuxi("l éaitpdustntre abtinmasin"minet

Olté in Dela purce ls )1i aute i Ns publionsetoutefois l'ode
t~aitlus sévère p ruve ceui fut'écrl Jadis par un

l avitasurmet aie a ar vamnt o i e(abeoi. ?E

Dès soni enfance, il marchionr pios collaborateurs, (longtemps
cs sctiers (le la Sagesse a ce ch la naissance de l'OISEAU-
une étlnergie bien au-dessus (le o i àe a demDeu lu
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